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Val de Loire Vie locale

SAINT-AY■ Le gymnase du collège Nelson­Mandela a été inauguré

Au bonheur des jeunes sportifs

D epuis la rentrée de
septembre, les élèves
du collège Nelson­

Mandela profitent du nou­
vel équipement du gym­
nase. Vendredi soir, la
nouvelle installation spor­
tive a été officiellement
inaugurée, en présence de
nombreuses personnalités.
(*)

Responsabilité
communale
assumée

À la différence du collège
dont le Département était
maître d’ouvrage, la res­
ponsabilité de construire
le gymnase incombait aux
communes concernées. À
savoir, Saint­Ay, Chaingy
et Huisseau­sur­Mauves.

Leur initiative a été re­
prise par l’ex­Communau­
té de communes du Val
des Mauves.

Le coût de l’équipement
s’élève à 1.970.000 €. Sa
construction a bénéficié
de l’aide financière de la
Région (191.100 €), de cel­
le de l’État avec la dota­
tion à l’équipement des
t e r r i t o i r e s r u r a u x
(344.000 €) ainsi que de
l’aide du Fonds de soutien
à l’investissement local
(195.000 €) et de celle du

Département (426.800 €),
soit au total 1.156.900 €.

Tous sont unanimes :
pour ce coût maîtrisé, il
s’agit là d’un bel équipe­
ment sportif mis à la dis­
position des collégiens.

À la fois « fonctionnel et
élégant » ; le résultat d’une
« intelligence politique de
proximité », ont souligné
les élus. Les collégiens

n’ont plus qu’à être inven­
tifs pour lui trouver un
nom. ■

(*) Frédéric Cuillerier, maire de
Saint­Ay ; Pauline Martin, prési­
dente de la Communauté de
communes et vice­présidente du
conseil départemental ; Moha­
med Moulay, vice­président du
conseil régional ; Jean­Pierre
Sueur, sénateur ; Caroline Janvier,
députée, et Pascal Gudin, con­
seiller départemental, ont présidé
la cérémonie.

Grâce à une bonne entente
entre communes, le nou-
veau gymnase du collège
Mandela, a vu le jour. Il ne
reste plus aux collégiens
qu’à lui trouver un nom.

INAUGURATION. Antoine, jeune Agylien, a coupé le ruban sous le regard des élus.

■ MEUNG-SUR-LOIRE

Les vélos des élèves ont été contrôlés

Vendredi matin, entre 8
et 8 h 30, la police munici­
pale et la brigade de gen­
darmerie locale, ont effec­
tué un contrôle préventif
des cycles des élèves à
l’entrée du collège Gas­
ton­Couté. Cette opéra­
tion impromptue a lieu
chaque année.

Trente­deux vélos et un
cyclomoteur ont été exa­
minés afin de constater si
tous les éléments de sécu­
rité obligatoires étaient
bien présents : éclairage,
catadioptres, freins avant
et arrière ou éclairages
a m ov i b l e s , u s u re d e s
pneus ainsi que l’état gé­
néral des bicyclettes.

À l’issue de ce contrôle, il
s’avère que la moitié des
cycles était conforme à la
législation en vigueur. Les
parents des collégiens

contrôlés recevront un
courrier afin de les infor­
mer des dispositifs man­
quants sur les vélos de
leurs enfants. Au cours des
mois à venir, d’autres con­
trôles seront effectués.

Attention
aux sanctions
À ce stade, des infrac­

tions pourront être rele­
vées à l’encontre des con­
trevenants. La veille, à la
s o r t i e d e s é l è v e s , à
17 heures, des gilets jau­
n e s , h a u t e v i s i b i l i t é ,
avaient été distribués à
tous les enfants proprié­
taires de vélos. Cette ac­
tion préventive a été effec­
tuée par la police muni­
cipale et la direction du
collège afin de sensibiliser
les élèves sur la nécessité
d’une bonne visibilité sur
leurs trajets. ■

PRÉVENTION. Éclairage, catadioptres, freins avant et arrière ou
éclairages, tous les éléments de sécurité ont été contrôlés.

■ LAILLY-EN-VAL

Des animations pour les anciens

Le réseau animateurs Val
de Loire­Sologne a organi­
sé, mardi, une journée ca­
baret à la salle Lisotte, à
laquelle étaient présents
les résidents et animateurs
du Champgarnier et de la
Lilardière (Meung), de la
Reine Blanche (Olivet), du
Fonds humanitaire polo­
nais (Lailly­en­Val), du
foyer Les Belettes et de
Lour Picou (Beaugency).

Il regroupe également les
animateurs du Parc des
Mauves (Huisseau) et de
Villecante (Dry) qui n’ont
pas participé à l’anima­
tion.

Comme l’explique Blan­
dine Piedallu, de Lour Pi­

cou, « ce réseau se réunit
t o u s l e s 2 m o i s p o u r
échanger et partager les
expériences. Des projets
communs y sont aussi éla­
borés comme cette jour­
née cabaret qui a permis
aux résidents de sortir de
leur univers quotidien, de
se rencontrer et de voir le
personnel sous un autre
jour ». Il est vrai que les
animateurs eux­mêmes
ont assuré les numéros.

Sur l’année, ce sont ainsi
2 à 3 projets qui sont mis
en place avec notamment
des Olympiades ( jeux
d’adresse, handisport) ou
encore un pique­nique
aux étangs de Baule en
été. ■

CABARET. Les animateurs ont donné de leur personne pour
animer cette journée.

■ MAREAU-AUX-PRÉS

Un atelier Montessori pour les enfants
Lydie Blandin a créé, à

Mareau, l’association « La
Maison des enfants­Mon­
tessori ». Son but : « Per­
mettre que la pédagogie
élaborée par Maria Mon­
tessori soit accessible à
tous ». Ainsi, tous les mer­
credis, l’atelier qu’elle ani­
me, à son domicile, ac­
cueille cinq enfants (pas
plus), de 3 à 8 ans. Ils
viennent apprendre en
s’amusant grâce aux mul­
tiples jeux mis à leur dis­
position, tous directement
inspirés par les concep­
tions de la célèbre péda­
gogue.

« Se mettre à la
portée de l’enfant »
Lydie continue à s’im­

prégner de ses méthodes
en suivant une formation
permanente et elle les ré­
sume ainsi : « Apprends­
m o i à f a i r e s e u l » . E t
d’ajouter : « L’adulte doit
se mettre à la portée de
l’enfant, lui donner con­
fiance en lui permettant
de refaire une activité
autant de fois qu’il le sou­

haite. S’il se trompe, il
s’auto­corrige ».

Ce qui frappe, c’est la li­
berté et l’autonomie dont
les enfants font preuve
dans le choix de leurs acti­
vités, qu’ils mènent sous
le regard de l’animatrice.
« J’ai surtout un rôle d’ob­
servateur et de guide »,
précise­t­elle. Car l’épa­
nouissement des sens est
au cœur de la pédagogie.
Le toucher, la reconnais­
sance des formes, des
couleurs, prennent une
place essentielle, comme

pour la découverte de la
grammaire : le verbe est
une boule, qui roule, car
c’est l’action ; elle est rou­
ge comme le sang qui
bouge dans les veines.

Autres méthodes
d’apprentissage
Même chose pour le cal­

cul qui s’apprend avec des
barres et des perles pour
passer du concret à l’abs­
trait. Ainsi, les tables de
multiplication sont tra­
vaillées manuellement au
lieu d’être apprises par

cœur. Ces méthodes favo­
risent les apprentissages
scolaires, ainsi qu’en té­
moigne Clémence, élève
de CM1, avec un large
sourire adressé à Lydie :
« Je n’aime pas les maths,
mais j’aime bien les tien­
nes ».

Pendant ce temps, Yaelle,
deux ans et demi, s’amuse
beaucoup en pressant une
éponge pleine d’eau. « Un
geste qui permet de pré­
parer la main à l’écritu­
re », commente l’anima­
trice. ■

èè Contact. Tél. 06.69.51.81.92 ou
maisondesenfants.montessori@orange.
fr.

APPRENTISSAGE. Presser une éponge, un acte de la vie cou-
rante qui prépare à l’écriture.

■ BEAUGENCY
CONFÉRENCE. La conférence « Nos enfants et les écrans : éduquer
à l’heure du numérique », animée par Cécile Lerosier, psychologue,
aura lieu le jeudi 16 novembre, à 20 heures, dans l’amphithéâtre du
lycée François-Villon. Entrée libre. Contact : Association « Papa, Ma-
man, émois » : papamamanemois@gmail.com, Tél. 06.61.58.43.76. ■

EXPOSITION. Entrer dans l’art,
c’est une affaire de regard. Aus-
si, la médiathèque accueille
« Petits Chercheurs d’art », une
exposition de livres. À ouvrir et
regarder pour apprendre les for-
mes, les couleurs, être attentif
aux matières, aux techniques,
observer les détails et la compo-
sition des œuvres. Visible jus-
qu’au 16 décembre. ■

■ SAINT-LAURENT-NOUAN
SOIRÉE BAVAROISE. L’association Vivre Saint-Laurent-Nouan propo-
se une choucroute et une soirée animée par l’école de musique de
Faverolles et son DJ, samedi 25 novembre, à 20 h 30, à l’espace Jean-
Moulin. 17 € tarif plein, 15 € adhérents, 7 € jusqu’à 12 ans. Réser-
vations : 02.54.87.23.95 ou 02.54.87.72.27 jusqu’au 21 novembre. ■


